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2. Les laboratoires de mathématiques.

Il s’agirait de créer, dans tous les lycées et collèges, des laboratoires de mathématiques semblables aux laboratoires de physique ou de chimie et biologie des lycées, pourvus de locaux propres, de matériel (informatique en particulier), de livres et documents, pour rassembler des élèves par petits groupes et servir également de salle de réunion et de travail pour les professeurs. Les activités de certains clubs mathématiques, ou de l’association “math. en jeans” préfigurent une partie des activités à venir dans ces nouvelles structures permanentes que seraient les laboratoires. D’autres surgiraient sans doute, à partir des professeurs de l’établissement. Le laboratoire serait un lieu privilégié pour la rencontre entre chercheurs, enseignants et élèves. En créant une nouvelle image des mathématiques et de leur aspect expérimental, le laboratoire devrait favoriser les relations interdisciplinaires. Il pourrait être en relation avec les mathématiciens des universités les plus proches. Les laboratoires de lycée pourraient au départ intégrer des professeurs de collège de leur secteur. Sur cette idée “neuve”, voir en annexe 1 la citation d’Emile Borel.
Annexe 1 :

Voici, sur les laboratoires de mathématiques, ce qu’écrivait Emile Borel en 1904. Il avait alors 35 ans et il était maître de conférences à l’Ecole Normale Supérieure :

« Pour amener, non seulement les élèves, mais aussi les professeurs, mais surtout l’esprit public à une notion plus exacte de ce que sont les Mathématiques et du rôle qu’elles jouent réellement dans la vie moderne, il sera nécessaire de faire plus et de créer de vrais laboratoires de mathématiques ».

Borel précise ensuite des points pratiques : il y faudrait un atelier de menuiserie, un préparateur qui serait un ouvrier menuisier, à demeure dans les grands lycées, à temps partiel dans les plus petits ; du matériel, balance, récipients, robinets. Borel évoque la relation avec le laboratoire de physique et avec l’enseignement de la mécanique. (Œuvres d’Emile Borel, tome 4, p.2244)…
